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Vous  me  manquez  bien.  J’écris  mon  Discours  sur  l’histoire  de  la  révolution
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d'Angleterre. Voici mon idée principale exprimée dans le premier paragraphe : « Je
voudrais recueillir les enseignements que la Révolution d’Angleterre a donnés aux
hommes. Elle a d’abord détruit, puis relevé et fondé en Angleterre la monarchie
constitutionnelle.  Elle  avait  tenté  sans  succès  d'élever  en  Angleterre.  La
République sur  les  ruines  de la  Monarchie  ;  et  cent  ans  à  peine écoulés  ses
descendants ont fondé la République en Amérique, sans que la monarchie, par eux
vaincue au-delà des mers, cessât de briller, et de prospérer dans ses foyers. La
France est entrée à son tour, et l’Europe se précipite aujourd’hui dans les voies que
l'Angleterre a ouvertes. Je voudrais dire quelles lois de Dieu et quels efforts des
hommes  ont  donné,  en  Angleterre  à  la  Monarchie  constitutionnelle,  et  dans
l’Amérique  Anglaise  à  la  République,  le  succès  que  la  France  et  l’Europe
poursuivent  jusqu'ici  vainement  ,à  travers  les  épreuves  mystérieuses  des
Révolutions  qui  grandissent  ou  égarent  pour  des  siècles  l'humanité."
Vous entrevoyez ce qui suit : l'exposé à grands traits des causes qui ont fait que la
Monarchie constitutionnelle a réussi en Angleterre, et la République aux Etats-Unis
d'Amérique,  et  que  ni  l’une  ni  l’autre  ne  réussit  parmi  nous.  Cela  peut  être
frappant. Mais je n’ai pas une âme avec qui échanger, sur ceci une idée. Vous
n'êtes ni bien savante, ni bien littéraire ; mais vous avez l'esprit juste et exigeant
dans le grand, soit qu’il s’agisse d’écrits ou d'actions. Vous voyez tout de suite tout
l'horizon, et vous n'y voulez pas un nuage. C'est là ce qui est rare et indispensable.
Vous m'êtes indispensable. Heureusement nous nous serons rejoints avant que j'aie
terminé et publié mon Discours. Ne montrez, je vous prie, à personne ce premier
paragraphe.
Voilà la pluie. Savez-vous pourquoi elle me contrarie le plus ; pour mes allées dont
elle entraine le sable. J’aime que mes allées soient bien tenues, et je ne peux pas les
faire réparer tous les matins. J’ai  passé hier ma matinée à Lisieux à faire des
visites,  très  paisiblement dans les  rues et  très  amicalement dans les  maisons.
Beaucoup d'accueil bienveillant et pas un mot hostile ; sauf cette phrase que j'aie
vue écrite au charbon sur un mur : « Peuple, garde-toi de Guizot ; il revient pour
être encore le maître. » Il est en effet question de me nommer au conseil général.
Par un singulier hasard le membre du Conseil, pour le canton où est situé le Val
Richer est mort quelques jours avant mon arrivée. J'ai dit aux personnes qui sont
venues m'en parler,  que si  j'étais nommé spontanément presque unanimement,
j'accepterais ; mais que je ne voulais pas être nommé autrement, ni porté si on
n’était pas sûr que je le serais ainsi. Je ne pouvais répondre autrement. Je crois que
je ne serai ni nommé, ni porté. En tous cas soyez tranquille ; il n’y aurait pas
l’ombre de danger pour moi à Caen pas plus qu'à Lisieux. Les dispositions y sont les
mêmes. La Normandie est évidemment la province de France la plus sensée.

10 heures et demie
Certainement il  faut  que M. Guéneau de Mussy vous ramène.  Personne ne le
vaudra.  Il  reviendra  en  septembre.  J’ai  une  longue  lettre  de  lui,  il  me  parle
beaucoup de vous, de votre santé. Je vous dirai ce qu’il me dit. Galant homme de
l’esprit et du dévouement. Mad. Lenormant a gagné son procès. Elle reste seule et
absolue maîtresse des papiers de Mad. Récamier. Défense à Mad. Colet et à tout
autre  d'en  rien  publier.  C'est  un  arrêt  moral  et  qui  arrêtera  bien  de  petites
infamies. Adieu, adieu, dearest, Adieu donc. G.
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